
Homélie du 21ème dimanche du T.O année C
1ère lecture: Is 66, 18-21     Psaume: 116, 1, 2   2ème lecture: He 12, 5-7.11-13  Evangile: Lc 13, 22-30 

Les paroles du Christ sont un peu rudes, elles semblent même un peu élitistes : « la porte est 

étroite… je ne sais pas d’où vous êtes… éloignez-vous de moi, vous qui faites le mal… ». 

Déjà la semaine dernière, les paroles du Christ nous bousculaient : « je ne suis pas venu ap-

porter la paix sur la terre mais la division ». Ne l’oublions pas : Jésus est en marche vers Jé-

rusalem, le lieu de l’accomplissement de sa mission, là où il va donner sa vie.

Cette radicalité du Christ peut nous heurter.

L’image de Dieu a  bien changé depuis  quelques décennies et  notamment  depuis  le 

Concile Vatican II. On ne parle plus d’un Dieu punisseur, vengeur, mais plutôt d’un Dieu Père, 

plein d’amour, qui accueille chacun de ses enfants.

L’année sainte de la Miséricorde en 2015 initiée par le pape François a insisté sur ce visage 

miséricordieux du Père.

N’oublions pas que notre Dieu est un Dieu juste : si nous nous écartons volontairement du 

Royaume à cause de notre attitude mauvaise, il saura respecter notre choix de vie.

Notre Dieu est un Dieu de vérité : si nous participons à la messe en nous disant : « ça ne 

peut pas faire de mal pour le salut de notre âme », mais qu’à côté, nous ne sommes pas ca-

pables de partager, de porter attention à l’autre, n’espérons pas être accueillis les bras ou-

verts par Dieu. « Ainsi donc, celui qui n'agit pas, sa foi est bel et bien morte », dira l’apôtre 

Saint Jacques.

Le salut, c’est-à-dire, la participation à la vie de Dieu dès aujourd’hui et pour toujours, passe 

par un engagement courageux : avez-vous remarqué l’emploi par Jésus du verbe « effor-

cez-vous » ? Oui, chercher le Royaume de Dieu demande de se mouiller un peu, de s’inves-

tir, de mettre en pratique ces paroles de vie que nous confie le Christ : « aimer Dieu et son 

prochain en actes et en vérité ». 

Dieu ne veut pas nous sauver sans nous ! Voilà pourquoi Jésus dans l’évangile nous rap-

pelle qu’entrer par la porte étroite demande un réel engagement de notre part.

Il faut que je vous raconte un petit épisode de notre pélé jubilaire à Rome.

Certains, ici, connaissent le Père Christophe Danset, qui a été séminariste à Lambersart. Il a 

pris ma suite dans la mission de Pastorale des Jeunes du diocèse et il était responsable de 

ce pélé à Assise et Rome.
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Un jeune étudiant (pas de notre groupe ouf !) a abusé un peu de l’alcool et a laissé une trace 

dans le bus qui le ramenait au lieu d’hébergement. Trop mal en point, il n’a pas pu nettoyer…

Alors, devant les 650 Lillois rassemblés pour une dernière messe tous ensemble avant le dé-

part pour Tor Vergata, Christophe a interpellé frère Vomito, comme il l’a appelé : « Frère Vo-

mito, tu as passé avant-hier la Porte Sainte avec sérieux et dévotion, mais sache qu’il te faut 

ajuster ton comportement pour que ta démarche spirituelle soit sincère et vraie. Alors je te 

demande d’aller t’excuser auprès du chauffeur du car et voir avec lui comment tu peux répa-

rer ton écart. »

Et nous prenant tous à parti, Christophe de conclure : « Vous voyez, il ne suffit pas d’accom-

plir des rituels, aussi profonds et beaux soient-ils, encore faut-il conformer son attitude à la 

démarche vécue ! ». je crois que le message est passé.

N'oublions pas l’image employée par Jésus de la porte étroite. Jésus lui-même frappe à 

notre porte et il attend que nous lui ouvrions et que nous lui donnions toute sa place dans 

notre vie. 

Chaque jour, l’actualité nous montre des gens qui s’engagent au service des autres. Nul doute que 

des scouts ont pris ce chemin de service cet été, que des coopérants reviennent de mission ou s’ap-

prêtent à partir. Oui, tout ce que nous pouvons faire pour aider l’autre à se relever et à retrou-

ver sa dignité prend valeur d’éternité.

Cette porte étroite c’est celle que le Christ a franchie. En mourant sur une croix et en ressus-

citant, il nous a ouvert un passage vers la Vie Eternelle. Un jour, il a dit : « Je suis la porte 

des brebis. Celui qui entrera par moi sera sauvé. » 

En ce dimanche, nous nous tournons vers toi Seigneur. 

Nous te redisons notre désir de vivre en toi et d’avancer avec toi. Beaucoup chercheront à entrer et 

ne le pourront pas. Mais avec toi, tout est possible. Aide-nous à nous débarrasser de tout ce qui nous 

encombre et de tout ce qui retarde notre marche à ta suite. Que ta parole réveille notre foi. 

Alors nous pourrons marcher vers toi avec la multitude de ceux que tu appelles. Amen.
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